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Données personnelles  
 
Nom : Juliane Zeidler 
Date de naissance : 13 décembre 1969 
Nationalité : Allemande, résidente permanente en Namibie 
 
Elle a une fille, Zafari Nelao. 
 
Formation 
 
Elle a fait ses études secondaires à Königstein, Allemagne, et a obtenu un Master en biologie de 
l’Université J.W. Goethe (Francfort, Allemagne), en février 1995 et un Master en biologie de la 
conservation des ressources à l’Université du Witwatersrand, Johannesburg, Afrique du Sud, en juin 
1997. Elle est titulaire d’un doctorat en écologie et gestion des ressources naturelles décerné par 
l’Université du Witwatersrand, Johannesburg, Afrique du Sud, en juin 2000.  
  
Emploi actuel 
 
Elle est actuellement Directrice et consultante principale du cabinet Integrated Environmental 
Consultants of Namibia, www.iecn-namibia.com. Elle est administratrice fondatrice de l’entité associée 
Natuye – Institut pour le Fonds pour l’environnement, ainsi que de deux autres fonds pour l’éducation 
en Namibie, axés sur le développement de la petite enfance et la formation professionnelle des 
jeunes.  
 
Expérience professionnelle 
 
Mme Zeidler est cofondatrice de l’IECN et de l’Institut Natuye, basé en Namibie. Son travail est fondé 
sur sa conviction que le progrès en matière d’environnement et de développement ne peut être atteint 
qu’en surmontant les problèmes de capacité au niveau de la mise en œuvre. Forte d’une expérience 
de plus de 20 ans dans les domaines de l’environnement et du développement, elle est bien connue 
en Namibie et sur le plan international pour ses compétences en matière de recherche sur la 
biodiversité, adaptation au changement climatique, particulièrement au niveau communautaire, 
gestion des ressources naturelles, développement communautaire, politiques environnementales et 
développement durable. Depuis dix ans elle s’intéresse à la communication dans le domaine du 
développement, la gestion du changement et l’apprentissage, ayant constaté dans son travail au 
quotidien en Afrique que beaucoup d’enjeux de gestion, de conservation environnementale et du 
développement doivent être abordés dans un contexte conduisant à des changements durables et à 
des effets concrets de terrain.  
Entre 1991 et 1998, elle a été basée au Centre de formation et de recherche de Gobabeb dans le 
désert du Namib central ; elle était assistante de recherche et coordinatrice de l’Unité de recherches 
écologiques sur le désert. Entre 1998 et 2002, elle a coordonné la mise en œuvre des composantes 
de recherche, de sensibilisation et de renforcement des capacités du Programme national namibien 
de lutte contre la désertification, pour le compte de la Fondation namibienne de recherche sur le 
désert, et elle a effectué des tâches de soutien pour le Programme national de biodiversité du 
Ministère de l’environnement et du tourisme de Namibie. Entre 2002 et 2004 elle a été responsable de 
programme pour les zones arides et subhumides au Secrétariat de la Convention sur la diversité 
biologique, basé à Montréal, Canada. Dans ce cadre, elle a apporté et coordonné des avis 
scientifiques pour le processus de négociation de ce programme ainsi que d’autres programmes de la 
Convention.  
 
Avec l’IECN, Mme Zeidler travaille à la préparation et à la mise en œuvre d’une variété de projets liés 
à l’adaptation au changement climatique, la conservation de la biodiversité et la gestion durable des 
terres, axés sur l’élaboration, la mise en œuvre et l’évaluation de projets en Afrique, financés 
notamment par le Fonds pour l’environnement mondial (FEM) et gérés principalement par le PNUD, la 

http://www.iecn-namibia.com/


FAO et le PNUE. Ces dernières années elle a effectué des missions importantes portant sur différents 
pays d’Afrique, dont l’Angola, le Bénin, le Cap Vert, les Comores, l’Érythrée, le Libéria, Madagascar, le 
Malawi, le Mozambique et le Rwanda. En Namibie, elle assure la coordination du Groupe de travail 
technique sur le renforcement des capacités en gestion durable des terres. Avec son équipe de 
l’IECN, elle participe à la mise en œuvre de divers projets de conservation de la biodiversité, de 
gestion des terres et d’adaptation au changement climatique, avec une forte composante de 
sensibilisation des communautés, éducation et formation. Elle participe à des processus politiques de 
haut niveau en Namibie et sur le plan international, notamment l’élaboration de la stratégie décennale 
de la Convention des Nations Unies sur la lutte contre la désertification, l’Évaluation des écosystèmes 
pour le millénaire, dont elle est co-auteure, et plus récemment, la rédaction d’un chapitre du 4

e
 

Rapport sur le développement dans le monde. 
 
Expérience et collaboration avec l’UICN 
 
Grâce à ses activités professionnelles dans la région Afrique et ses contacts officiels avec le Bureau 
régional de l’UICN depuis des années, Mme Zeidler a une connaissance approfondie de l’UICN. En 
tant que responsable de programme pour les zones arides au Secrétariat de la CDB, elle a travaillé en 
collaboration étroite avec le Programme de l’UICN pour les zones arides et la Commission de la 
gestion des écosystèmes. Elle est membre de la Commission de l’éducation et de la communication 
(CEC) depuis 2006, et sa connaissance de l’organisation a été enrichie lorsqu’elle a été nommée 
Présidente régionale de la CEC pour l’Afrique orientale et australe, ce qui lui a permis de nouer des 
contacts plus étroits avec le Secrétariat, les Membres de l’UICN et les Commissions. L’année 
dernière, elle a été co-auteure d’un chapitre sur la politique de la communication pour une publication 
du Bureau régional de l’UICN pour l’Afrique orientale et australe, elle a animé des formations pour les 
points de contact africains pour la biodiversité, elle a été correspondante pour l’édition de la CEC du 
bulletin ArborVitae de l’UICN, et elle a mené à bien des actions de sensibilisation pour les membres 
régionaux de la CEC, entre autres activités.  
 
À travers son travail au Secrétariat de la Convention sur la diversité biologique et sa collaboration de 
longue date, en tant que consultante, avec les traités environnementaux, le PNUD et d’autres 
organisations et ONG environnementales, elle a cumulé une riche expérience et une réflexion sur le 
plan international et de la gouvernance internationale de l’environnement.  
 
Priorités futures pour la CEC  
 
La CEC a récemment effectué la planification stratégique pour la période 2013-2016, dans un cadre 
de participation et de consultation. Il est important d’harmoniser cette planification avec les priorités 
stratégiques pour l’ensemble de l’UICN, et la CEC doit bien connaître sa fonction de soutien. Mme 
Zeidler souhaite aider à incorporer les pratiques optimales et les leçons apprises à travers le travail de 
terrain, notamment dans les pays en développement, dans des processus politiques de haut niveau, à 
travers la communication ciblée, la sensibilisation et la collaboration que la CEC peut contribuer à 
mettre en place. La CEC doit s’efforcer de sensibiliser la population mondiale aux enjeux de 
l’environnement, contribuant ainsi à promouvoir des actions concrètes de développement durable. 
Ceux qui ne sont pas encore convaincus de la valeur de la durabilité doivent être ciblés afin de 
réaliser des évolutions, et la CEC doit fournir de nouveaux outils à ceux qui y croient, pour optimiser la 
sensibilisation et les effets concrets.  
 
Soutien institutionnel  
 
Du point de vue institutionnel, le conseil d’administration de l’IECN et de Natuye a autorisé Mme 
Zeidler à utiliser les ressources et le personnel de l’IECN pour fournir un soutien institutionnel à la 
présidence de la CEC. En outre, il l’a autorisée à consacrer 25% de son temps aux fonctions de la 
CEC, y compris les voyages nécessaires. Le bureau a des équipements professionnels et un excellent 
accès aux télécommunications.  
 
 
  
 
 
 


